
 

 

 
 
 
 
 
 

 
L’HISTOIRE de JEANNE 

 
 
 
 
Ma famille appartenait à l'église épiscopale, quand j'étais enfant et nous y 
participions à l’office toutes les semaines. Quand j'avais 17 ans, j'ai participé à un 
week-end « Faith Alive » à laquelle j'ai accepté Jésus comme mon Sauveur, 
mettant ainsi fin à la phase chrétienne de ma vie du dimanche matin. « Foi vivante » 
est la version épiscopalienne d'un renouveau (beaucoup plus calme que d'autres 
renouveaux protestants!) Je suis allé à un collège catholique où j'ai, pour la 
première fois, pris connaissance du catholicisme romain. J'ai rencontré Thomas, 
quelques mois après mon diplôme. Il s’était récemment converti de l’épiscopalisme 
au catholicisme romain. J'ai assisté à la messe à l'église avec lui et nous nous 
sommes mariés à sa paroisse. J'avais refusé de me convertir au catholicisme romain 
jusqu'à ce que je ne doute pas que ce fût le plan de Dieu pour moi. Après nous que 
nous avons été mariés depuis 10 mois, je suis devenue catholique romain.  
 
Nous étions mariés depuis 15 ans lorsque nous avons été introduits dans les 
Eglises orientales catholiques. Beaucoup d’orthodoxes appellent ces églises 
uniates. Ce sont des églises qui étaient orthodoxes, mais qui ont rejoint ensuite 
l'église catholique romaine, avec l’autorisation de conserver leurs traditions et la 
Divine Liturgie, mais qui sont  obligées d'accepter toutes les doctrines catholiques 
romaines. Nous avons réalisé tout de suite que la spiritualité chrétienne orientale 
nous convenait mieux. Nous avons officiellement changé de rites quittant l’Eglise 
romaine pour l’Eglise Roumaine catholique  de rite oriental.  
 
Jusqu'à cette époque, nous avions très peu de connaissances de 



 

 

l'Orthodoxie. Notre pasteur de la paroisse roumaine de rite oriental a donné à mon 
mari de nombreux matériels de lecture orthodoxes, puisque les catholiques 
orientaux ont beaucoup en commun avec les orthodoxes. Mon mari est arrivé à la 
conclusion qu’être un chrétien d'Orient en communion avec Rome ne fonctionne 
pas, et que l'Église orthodoxe est la première église fondée par Jésus-Christ.  
 
Au début, j'ai été très troublée par la division créée dans notre famille par la 
conversion de mon mari. Je n'étais pas intéressée par l'Orthodoxie, parce que je ne 
pouvais pas m’envisager autrement que comme catholique. Pendant de nombreux 
mois après la conversion de saint Thomas à l'Orthodoxie (quatre ans après avoir 
rejoint la paroisse uniate), je n'étais pas vraiment ouverte à l'idée que l'Église 
catholique romaine pourrait ne pas être la véritable Eglise. Quand je ne suis pas 
ouverte à quelque chose que Dieu veut me montrer, il me frappe habituellement   
sur la tête avec un 2 x 4. C'est comme ça que nous avons commencé l'école à la 
maison. (Thomas avait voulu que nous fassions l’école à la maison dix ans avant que 
nous ayons réellement commencé!)  
 
Pour ce qui est de l'école à la maison, je n'avais pas pensé sérieusement à la 
question, quand un seul événement me rendit presque obsédée par l'idée. Après 
avoir écouté une conversation entre deux de mes amis, j'ai réalisé que je devais le 
faire, et je ne pouvais penser à autre chose pendant les 24 à 48 premières heures 
après l'écoute de leur conversation. Je n'avais pas vraiment pris sérieusement en 
considération l'école à la maison pour mes enfants avant. Mais, il m'a semblé évident 
que c'était ce que Dieu voulait depuis que j'avais écouté tant de conversations 
avec mes amis sur cette question dans le passé sans qu’ils parviennent à me faire 
changer d’avis. Pour ce qui est de devenir orthodoxe, j’avais bien sûr, réfléchi à ce 
sujet, puisque la question était à l'origine d'une tension dans ma relation avec mon 
mari nouvellement chrismé. Toutefois, je n'étais pas vraiment attirée par 
l'Orthodoxie, et j’étais, en effet, très résistante dans l’ensemble à cette idée.  
 
Pour moi, l'appartenance à  la seule vraie Eglise une, établie par le Christ, était 
plus importante que l'examen des questions théologiques individuelles. J'ai pensé 
que si je faisais partie de cette Eglise, alors quelles que fussent ses doctrines, elles 
devaient être correctes. Chercher donc à savoir si l'Église véritable était l'église 
romaine catholique ou l’orthodoxe était la question centrale pour moi.  
 
Voici comment Dieu m'a frappé à la tête cette fois. Je lisais un manuel d'histoire 



 

 

mondiale de collège laïque, essentiellement comme lecture de base pour enseigner à 
mes enfants l'histoire, mais peut-être en partie parce que la question de l'église 
primitive était dans mon esprit. Contrairement à ce que je croyais comprendre que 
l'évêque de Rome avait toujours été accepté par l'Église chrétienne tout entière en 
tant qu'autorité sur toute l'église, j'ai lu que ce n'est que beaucoup plus tard que 
l'évêque de Rome a commencé à avoir autorité sur l'Eglise dans Europe de 
l'ouest. J'ai lu que les parties orientales de l'église n'avait jamais accepté qu’un 
évêque ait un pouvoir exclusif sur tous les autres, bien que l'évêque de Rome ait été 
honoré en raison de la présence de Pierre et Paul à Rome. La description 
qu’offrait ce livre de l'Eglise des premiers chrétiens était en accord avec la version 
«orthodoxe» de l'Eglise primitive, et cadrait avec l’organisation présente de 
l'Orthodoxie (enfin, moins les querelles de juridiction). La description du manuel de 
l'église primitive en tant quelle relevait de la papauté ne coïncidait certes pas avec la 
version catholique romaine. A cette lecture je commençais à remettre en question la 
version catholique de l'histoire.  
 
Le jour où je lus ce manuel scolaire, je ne pus vraiment pas chasser entièrement la 
chose de mon esprit. J'ai reconnu ce qui se passait comme à peu près semblable au 
jour où j'ai décidé (également en dehors du bleu) de commencer l'école à la maison 
pour nos enfants. Ce jour-là j’avais su sans aucun doute que Dieu me disait que 
j'avais besoin de faire l’école à nos enfants à la maison. Je n'arrêtais pas de penser 
à propos de toute cette question de la papauté.  
 
Il me semblait que si l'Eglise catholique était l'Église instituée par le Christ, alors 
soit le pape devait  avoir toujours été le leader de l'ensemble de l'Église ou, sinon, 
quand l'évêque de Rome a commencé à affirmer son autorité sur l'ensemble de 
l'église elle aurait dû avoir été acceptée par eux. Or ce que j'ai lu m'a convaincue 
qu'une grande partie de l'église chrétienne n’a accepté à aucun moment l'évêque de 
Rome en tant que chef de l'ensemble de l'église et l'organisation de l'Église 
orthodoxe est aujourd'hui beaucoup plus semblable à celui de l'église chrétienne 
primitive que ne l’est l’organisation de l'Eglise catholique romaine. 
Je suis allé à la bibliothèque et regardé davantage de livres d'histoire. J'ai été 
particulièrement intéressée par les livres non écrits par des catholiques ou des 
auteurs orthodoxes. Là, je lus essentiellement la même chose dans un ou deux livres 
d’histoire laïques. Puis j'ai regardé un livre de l'histoire romaine catholique par le 
Père Robert Fox. Il me sembla que sa version était très partiale. Ses conclusions 
sur la mise en place de l'Eglise primitive et l'histoire des débuts de la papauté me 



 

 

semblaient très faibles. J'étais assez sceptique.  
 
Pendant les deux semaines environ de ma première recherche dans tout ça, je savais 
ce que Dieu voulait pour moi. Il ne m'avait pas permis de mettre cette question en 
veilleuse. J'y ai pensé tout le temps. Je n'ai pas discuté de cela avec Thomas. Ce 
sujet tout entier avait été très difficile pour nous au cours des mois après sa 
conversion à l'orthodoxie. C'était la première fois depuis notre mariage, que nous 
étions allés dans des églises différentes. Ce fut une année très difficile! Quand je 
fus certaine de ce que j'avais à faire, j'ai dit à Thomas, qui est en presque tombé de 
sa chaise, ne sachant rien de mes pensées que j’entretenais les deux semaines 
précédentes. Il fut sur un petit nuage pendant un certain temps après cela!  
 
L'année de ma Chrismation a été bonne. Ma croissance spirituelle et ma 
compréhension ont progressé bien plus que jamais auparavant, bien que j’aie 
tellement à faire! Il s'agit simplement d'une nouvelle confirmation pour moi que je 
suis dans l'Église où Dieu veut que je sois (et que nous tous soyons). 
 

 
 
 

Version et adaptation française de Maxime le minime 
Source : http://home.comcast.net/~t.r.valentine/orthodoxy/convjmv.html 

 
 
  


